
Une réponse à la lettre de Jean Delumeau 

(équipe CdEP du Val de Marne) 

 

 
Chers amis, 

 

Notre équipe ayant choisi cette année, à l’incitation d’une équipière, de réfléchir à « ce qu’il reste 

de Vatican II et comment nous remettre aujourd’hui à son école » (revue « Croire aujourd’hui »), nous 

avons eu aussi la chance qu’un ancien président des Equipes Enseignantes nous envoie votre message de 

Noël. En janvier et février, nous avons travaillé sur le questionnaire. 

Nous sommes dix personnes retraitées (trois couples, quatre personnes seules, de 70 à 86ans) : 

sept enseignants, une secrétaire médicale scolaire et deux ingénieurs ; engagements divers dans l’Eglise et 

dans la société : accueil en paroisse, catéchuménat, associations de handicapés et de personnes en 

situation précaire, restos du cœur, ACAT, association internationale d’enseignants, conseil syndical. 

Nous habitons le Val-de-Marne :Charenton, Créteil, Maisons-Alfort, St-Maur, Vitry-sur-Seine.  

 

I Questions qui nous tiennent le plus à cœur : 

- la pauvreté de centaines de millions de personnes dans le monde 

- la guerre, le commerce des armes 

- la corruption 

- les femmes dans l’Eglise, les divorcés-remariés, le statut des prêtres 

- l’œcuménisme  

- le dialogue interreligieux, connaissance des religions anciennes d’Asie (Chine, Inde). 

-  

II Eclairage de l’Evangile : 

 Mat.   ch. 5, v 3-12 - Luc  ch. 6, v20-26 : les Béatitudes 

                 6, v24-34              16, v 13 ; 12, v22-31 : Dieu ou l’argent 

               12, v33-37                6, v 43-46 :  l’arbre qui porte de bons fruits 

               20, v 20-28            22, v 25-27  Marc 10, v 35-45 :je suis venu pour servir 

               23                           11, v37-54 : sépulcres blanchis 

               25, v15-30               19, v 12-27 : les talents 

               25,v 31-40 : ce que vous ferez au plus petit d’entre les miens, c’est à moi…. 

 Marc    ch. 9, v38-41 - Luc ch. 9, v49-50 : qui n’est pas contre nous est avec nous. 

 

III D’autres sources. 

Rencontres diverses proposées par CdEP. 

Réflexion en groupe biblique paroissial. 

Revues, journaux, hebdomadaires, mensuels : Lignes de Crêtes (revue de CdEP), la Croix, 

Témoignage Chrétien, la Vie, Croire Aujourd’hui, le Monde de la Bible, le Monde des Religions… 

Emissions de télévision, films. 

 

IV Difficultés aujourd’hui dans l’Eglise catholique. 

L’Eglise devrait être servante et pauvre, ce qui est loin d’être le cas dans beaucoup de régions du 

monde de nos jours. 

Les talents des femmes qui ne sont pas reconnus à 100%. 

L’hypocrisie : prêtres qui vivent en couple, prêtres pédophiles, accueil des prêtres mariés des pays 

de l’Est et des prêtre anglicans, refus de certains sacrements selon la situation des personnes (divorcés, 

divorcés remariés, homosexuels). 

Le refus de la contraception, des recherches en biologie sur ce qui touche aux débuts de la vie. 

L’infaillibilité pontificale à supprimer. 

Le dialogue œcuménique qui piétine. 

Le dialogue interreligieux qui continue difficilement, alors que Jean-Paul II l’avait bien fait 

démarrer 

Quand l’ Eglise acceptera-t-elle  de comprendre qu’elle n’a pas la vérité ? 



 

V Attentes et propositions. 

A) Attentes : 

-que l’Eglise se fasse plus proche des pauvres : Vatican trop riche ; dans beaucoup de pays 

émergents, richesses des prêtres et parfois des évêques ; dans les anciens pays communistes, 

rénovation et construction d’églises avec des parties en marbre, des dorures alors que de nombreux 

fidèles vivent dans des taudis et n’ont pas de travail 

-Que tous les talents des femmes et des hommes soient reconnus et utilisés  dans l’Eglise : que de 

gaspillage d’ intelligence et d’énergie actuellement ! 

-Que l’hypocrisie disparaisse, car elle éloigne sûrement de nos communautés des personnes dont 

les richesses pourraient nous apporter beaucoup et elle oblige les croyants à être eux-mêmes 

hypocrites (par ex. la contraception, que les couples utilisent soit sans s’occuper des 

recommandations du Magistère, soit en se sentant coupables) 

-Acculturation de l’Evangile. 

 

B) Propositions : 

-Pauvreté : qu’à l’exemple déjà d’évêques, de prêtres, de religieux et religieuses, de fidèles de par le 

monde les biens de l’Eglise soient partagés entre tous comme aux premiers temps de l’évangélisation. 

Jésus n’avait pas une pierre où reposer sa tête. 

-Talents : que des débats soient organisés partout dans le monde sur les sujets importants de la vie de 

l’Eglise et que les avis des croyants soient pris en compte. 

-Que les femmes soient plus nombreuses dans les hautes instances de l’institution, qu’elles puissent 

faire les homélies ( voir les commentaires des textes du dimanche par des femmes dans les journaux et les 

hebdomadaires catholiques), qu’elles puissent être ordonnées diaconesses et prêtres. 

-Que les prêtres mariés « réduits à l’état laïc » (quelle expression humiliante pour ces hommes et 

pour les laïcs !) retrouvent leur ministère s’ils le désirent. 

-Que le statut des prêtres soit revu : 

 choix entre célibat et mariage 

 ministère pour un certain nombre d’années 

 ordination d’hommes mariés, pères de famille si possible 

 prêtres travaillant à mi-temps dans la société civile. 

-Que le dialogue œcuménique avance plus vite : recherche des points communs dans le respect de 

tous ; acceptation de l’intercommunion ; inciter les catholiques à participer de temps à autre à une messe 

orthodoxe, à un culte protestant, organiser des rencontres sur des sujets communs. 

-Que le dialogue interreligieux ne reste pas à la surface des choses. Comment ? Pas à pas : dans 

notre diocèse, notre évêque a fait distribuer dans les paroisses des cartes de vœux à donner à nos voisins 

juifs pour leur fête du Nouvel An : ceux-ci ont été très étonnés et très touchés ; dans beaucoup de cités ou 

de résidences, habitants de toutes confessions se retrouvent pour les fêtes des écoles, des voisins ; ils se 

rendent service pour la garde des enfants, les courses pour un voisin malade ou âgé. Mais comment 

susciter des rencontres où des sujets religieux soient abordés, où chacun dise sa foi en vérité et cherche à 

entrer dans la pensée de l’autre ?   

 

D’après ses notes, pour l’équipe : Marie-Michelle POISSON 

 


